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T H É O R È M E DE LA C INQUIÈME PORTE 
DENIS SAUVÉ 

Q U était un homme aux traits indistincts, peut-être était-ce une 
femme. Du moins, c'était une silhouette humaine. Elle voulait 
sortir d'où elle était et quatre portes l'entouraient. 

La première porte était fermée à clef, avec une quadruple 
serrure de sûreté, blindée d'acier. 

La silhouette se dirigea donc vers une porte blanche qu'elle 
ouvrit — pour se trouver face à un mur de ciment peu engageant. 
Une pièce condamnée, peut-être. 

Elle appuya sur le bouton d'appel de l'ascenseur. Et elle atten
dit. Une attente qui sembla durer toute une vie. La porte de l'as
censeur ne s'ouvrit pas. L'ascenseur devait être en panne, bloqué à 
un étage supérieur. 

La silhouette ouvrit aisément la quatrième porte, mais il n'y 
avait derrière qu'un étroit placard. Vide. 

—Je ne vais tout de même pas devoir mourir ici? cria-t-elle 
de toutes ses forces. 

C'est pourtant ce qu'il advint. 
XYZ 
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